On pourrait croire que le rapport final de la Commission de vérité et réconciliation du Canada (CVR)^[@B1a]^ concerne les peuples autochtones, ce qui n\'est que partiellement vrai. En fait, le rapport de 528 pages publié en 2015, tout comme les 94 recommandations qui en découlent,^[@B2a]^ concerne *tous les Canadiens*. Si vous vivez au Canada, ce rapport s\'adresse donc à vous, particulièrement si vous êtes un professionnel de la santé, un éducateur ou un leader, puisque certaines de ses recommandations vous sont spécifiquement adressées.

La CVR faisait partie intégrante de la Convention de règlement relative aux pensionnats indiens, conclue le 20 novembre 2005. L\'annexe « N » de cette convention, qui précise le mandat de la CVR, décrit la réconciliation comme : "un processus individuel et collectif de longue haleine \[qui\] nécessite l\'engagement de tous les intéressés---anciens pensionnaires des Premières nations, Inuits et Métis et leurs familles, collectivités, organismes religieux, anciens employés des écoles, gouvernement et la population canadienne.^[@B3a](p.1)^"

Le rapport de la CVR publié en 2015^[@B1a]^ poursuit un double objectif : 1) aider les peuples et les communautés Autochtones à guérir et 2) favoriser le rétablissement des relations entre les Autochtones et les non-Autochtones au Canada. Le rapport est le résultat d\'un processus qui a duré 6 ans et dans le cadre duquel 7 000 personnes ont présenté leur témoignage devant trois commissaires (le juge Murray Sinclair, Mme Marie Wilson et le chef Wilton Littlechild) et devant un comité consultatif composé de 10 survivants des pensionnats indiens. Le rapport démontre très clairement que le gouvernement du Canada, avec la participation de nombreuses institutions, s\'est servi du système de pensionnats indiens pour commettre un génocide culturel visant à faire disparaître les peuples autochtones et leur culture du Canada.

Quel est le lien avec la physiothérapie ?
=========================================

Au Canada, les Autochtones sont aux prises avec des problèmes de santé et d\'invalidité chroniques disproportionnés par rapport aux non-Autochtones.^[@B4a]^ Les physiothérapeutes peuvent jouer un rôle crucial pour combler cet écart, comme le soulignent deux des énoncés de position de l\'Association canadienne de physiothérapie : *Le rôle de la physiothérapie dans les soins de santé aux Autochtones*^[@B5a]^ et *L\'accès à la physiothérapie pour les Autochtones du Canada*.^[@B6a]^

Il est important de souligner que le rapport de la CVR ne préconise pas uniquement d\'augmenter les soins, mais aussi d\'améliorer la façon dont ces soins sont offerts, en tenant compte de la sécurisation culturelle ainsi que des obstacles, nombreux et interreliés, qui découlent des atrocités commises dans le contexte des pensionnats indiens.

Parmi les 94 recommandations, sept touchent explicitement la santé, dont l\'Appel à l\'action 24 qui se lit comme suit : "Nous demandons aux écoles de médecine et aux écoles de sciences infirmières du Canada d\'exiger que tous leurs étudiants suivent un cours portant sur les questions liées à la santé qui touchent les Autochtones, y compris en ce qui a trait à l\'histoire et aux séquelles des pensionnats, à la Déclaration des Nations Unies sur les droits des peuples autochtones, aux traités et aux droits des Autochtones de même qu\'aux enseignements et aux pratiques autochtones. À cet égard, il faudra, plus particulièrement, offrir une formation axée sur les compétences pour ce qui est de l\'aptitude interculturelle, du règlement de différends, des droits de la personne et de la lutte contre le racisme.^[@B2a](p.3)^"

Cet Appel à l\'action doit également s\'appliquer aux programmes de physiothérapie. Il pourrait notamment aider les universités à revoir leur engagement envers les Autochtones et à compenser le rôle qu\'elles ont joué en soutenant le mandat des pensionnats indiens.^[@B7a]^ Par ailleurs, on retrouve aussi parmi les priorités liées à la santé de l\'Appel à l\'action 19 une demande visant à combler les écarts de résultats entre les Autochtones et les non-Autochtones en ce qui à trait à l\'incidence des maladies, chroniques ou non, et des blessures, de même que l\'accès à des services de santé appropriés.^[@B8a]^

Nos appels à l\'action
======================

Nous demandons à tous les physiothérapeutes du Canada : De lire le rapport de la CVR dans son intégrité, ce qui demande du temps et de la détermination, non seulement en raison de sa longueur, mais également en raison de la dimension tragique des faits qui y sont relatés. En effet, le racisme institutionnel et le génocide culturel dont les Autochtones ont été victimes sont des sujets douloureux. Cependant, le rapport insiste sur l\'importance pour les Canadiens non autochtones de découvrir l\'histoire des Autochtones (qui est aussi leur propre histoire), laquelle a été volontairement évacuée du programme scolaire de la plupart des écoles canadiennes pendant des décennies. Dans cette optique, le rapport de la CVR constitue un bon point de départ. De plus, il est essentiel de souligner le caractère inspirant du rapport, qui dépeint le courage et la résilience des peuples autochtones.D\'écouter les capsules vidéo produites sur YouTube dans le cadre du projet « \#ReadTheTRCReport », où des Autochtones et des non-Autochtones lisent à haute voix des extraits du rapport^[@B9a]^ dans le but d\'accroître son accessibilité et sa portée.D\'encourager les physiothérapeutes et l\'ensemble des professionnels de la santé à lire et à faire connaître le rapport et ses recommandations.De respecter et de reconnaître la diversité des cheminements personnels des Autochtones qui recourent à la physiothérapie (y compris ceux qui souffrent potentiellement d\'un traumatisme et qui font preuve de résilience), de manière à leur fournir des soins en faisant preuve d\'humilité et en assurant leur sécurisation culturelle.

Nous demandons à l\'ensemble des physiothérapeutes du Canada, en tant que profession : D\'être à l\'écoute des physiothérapeutes et des étudiants en physiothérapie autochtones qui expriment des idées pour aider la profession à promouvoir la vérité et la réconciliation.D\'appliquer l\'Appel à l\'action 23 en veillant à ce que les programmes de formation en physiothérapie partout au pays adoptent des stratégies efficaces pour attirer des étudiants autochtones (en faisant notamment preuve de discrimination positive à l\'admission) et pour encourager les physiothérapeutes autochtones à poursuivre leur pratique clinique.^[@B8a]^ L\'augmentation du nombre de physiothérapeutes autochtones nous permettra d\'assurer une plus grande sécurisation culturelle dans le cadre de nos services.^[@B10a],[@B11a]^D\'appliquer l\'Appel à l\'action 24 en veillant à ce que les programmes d\'études et de formation continue permettent aux étudiants et aux physiothérapeutes en exercice d\'acquérir des connaissances et des compétences adéquates concernant l\'histoire et les droits des Autochtones, de même que la sécurisation culturelle et la lutte contre le racisme.De mettre en œuvre, de manière proactive et soutenue, les autres Appels à l\'action pertinents du rapport de la CVR, par exemple ceux liés aux sports et à l\'activité physique.^[@B8a]^De soutenir les travaux de recherche qui respectent les peuples autochtones et qui sont menés par ces derniers ou en collaboration avec eux,^[@B12a]^ de manière à approfondir le savoir de la profession sur les enjeux suivants : la réduction des disparités dans le domaine de la santé en ce qui a trait aux maladies chroniques et aux blessures;le développement de stratégies de formation efficaces pour les physiothérapeutes et les autres personnes chargées d\'enseigner l\'humilité et la sécurisation culturelle ainsi que la lutte contre le racisme.

Notre façon de répondre aux Appels à l\'action du rapport de la CVR reflètera le niveau de maturité de notre profession. Nous serons jugés pour notre capacité à saisir cette occasion historique de faire preuve de leadership pour promouvoir l\'amélioration de la santé et du bien-être des peuples autochtones du Canada, mais aussi pour notre engagement dans le processus à long terme visant à reconstruire les liens entre les Autochtones et les non-Autochtones au pays.
